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SÉQUENCE 4 
Constitution et souveraineté


La souveraineté a été « la grande affaire de la France » (G. Vedel114). La lecture de la Constitution de 1958 donne à penser qu’elle le reste. Son titre premier est intitulé « De la souveraineté ».
Encore faut-il que ce concept répété à l’envi soit défini…
La souveraineté est « une, indivisible, inaliénable et imprescriptible ». Cette célèbre formule figurait dans la première constitution écrite française, du 3 septembre 1791 (art. 1er, T. III). Elle est souvent évoquée en guise de définition. Pourtant, l’énoncé de ces caractères ne suffit pas à définir le concept de souveraineté.


Une pluralité de sens. — Le terme de souveraineté est utilisé dans des sens différents. Selon les discours, la souveraineté est évoquée pour désigner un pouvoir, une puissance, une liberté, des compétences ou un principe de légitimité. Son titulaire diffère également. Il peut être l’État, la nation, le peuple, etc.
Certains auteurs ont donc théorisé que la souveraineté avait plusieurs significations. Une trilogie a été proposée : la souveraineté désignait la portée du pouvoir souverain, les compétences régaliennes et le statut de l’autorité qui exerçait la souveraineté. Raymond Carré de Malberg a prétendu que l’idée de souveraineté avait revêtu successivement trois significations : dans « son sens originaire » le terme souveraineté désigne « le caractère suprême d’une puissance pleinement indépendante, et en particulier de la puissance étatique. Dans une seconde acception, il désigne l’ensemble des pouvoirs compris dans la puissance d’État, et il est par suite synonyme de cette dernière. Enfin il sert à caractériser la position qu’occupe dans l’État le titulaire de la puissance étatique et ici la souveraineté est identifiée avec la puissance de l’organe »115.


Un sens général. — La diversité des significations rend le concept incertain. Pour autant, ces significations convergent. Une définition générale se dégage : la souveraineté est « un pouvoir qui l’emporte sur les autres » (dict. Larousse). Son titulaire l’emporte sur toute autre autorité.
Cette définition est proposée en première approche. Elle doit être complétée parce qu’elle peut être utilisée pour d’autres pouvoirs que celui du souverain. Par exemple, le pouvoir du président de l’université l’emporte sur celui des directeurs de composantes de son établissement sans que le président de l’université puisse être qualifié de souverain…
Mais cette première définition est intéressante parce qu’elle justifie de nombreux postulats :
– Elle permet d’affirmer que la norme constitutionnelle adoptée par le souverain est placée au sommet de la hiérarchie des normes ;
– Elle justifie que les représentants du peuple souverain disposent d’un pouvoir normatif qui l’emporte sur celui des autres autorités ;
– Elle permet de considérer que le pouvoir de l’État est supérieur à celui des collectivités territoriales parce qu’il est souverain ; et, à l’inverse, que l’État ne peut avoir de supérieur dans la communauté internationale parce qu’il est souverain. Etc.
Au regard de ces postulats, la souveraineté apparaît comme un pouvoir exceptionnel. Il confère à son titulaire un statut privilégié. Il importe donc de comprendre la signification de ce statut pour définir l’idée de souveraineté.
Il faut également désigner le titulaire de la souveraineté : est-ce l’État, la nation, le peuple… ?
Au demeurant, cette question est souvent mal posée parce que la souveraineté est toujours celle de l’État (I), mais elle est exercée dans l’État par l’autorité qui a la plus haute légitimité politique. Cette autorité peut être, selon les époques, le peuple, la nation, le roi, un empereur, etc. (II).



I ■ La souveraineté de l’État





114. 
G. Vedel, Commentaire, 1992, no 59, p. 640.
115. 
R. Carré de Malberg, Contribution à la Théorie générale de l’État, t. I, 1920, Sirey, rééd. CNRS 1962. 79. Ces développements sont inspirés de H. Rehm : Allgemeine Staatslehre, Freiburg i. B., Berlag von Mohr, 1899, p. 59 (v. A. Haquet, Le concept de souveraineté en droit constitutionnel français, PUF, 2004, p. 12).
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La collection SEQUENCES propose une approche
renouvelée des grandes matiéres juridiques.

Chaque ouvrage est composé d'une dizaine de
thémes comprenant une partie « présentation » et
une partie « situations ». La premiére partie livre
les éléments généraux de connaissance nécessaires
a la compréhension du théme. La seconde partie
s'articule autour de questions importantes qui sont
autant de démonstrations par l'exemple de la vitalité
des constructions juridiques.

Concue comme un outil pédagogique innovant,
SEQUENCES offre de multiples possibilités. Les
thémes peuvent étre étudiés en totalité ou pour
partie, dans un ordre plutdt qu’un autre. Ils peuvent
étre empruntés a un ouvrage ou plusieurs. Ces
difféerentes combinaisons permettent de toucher un
public varié aussi bien dans l'année concernée par la
matiére que dans des séminaires de niveau supérieur
ou des préparations aux concours.
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